
RECHERCHE 

L'EPS : problème d'identité 
à partir de 1950 

ETUDE DE LA REVUE EP.S 

PAR C. C O L L I N E T 

Etudier l'évolution de l'éducation physique 
n'est pas toujours chose aisée. En dehors 
des faits, dates et événements il est parfois 
diffìcile, en effet, de déterminer l'ensemble 
des réflexions appartenant à une époque 
donnée et de rendre compte des individus, 
groupes ou courants, qui sont à leur origine. 
L'objectif de cette recherche a donc été de 
mettre en évidence les acteurs de l'EPS de 
1950 à nos jours et de montrer comment, à 
leur manière, ils ont contribué à enrichir le 
débat dans notre discipline. 

C'est dans cet esprit que nous avons choisi d 'é tu­
dier la Revue EP.S à partir de sa création. Nous 
prolongeons et complétons, ainsi, dans une cer­
taine mesure, les réflexions amorcées par B. Du-
ring (1) et P. Arnaud (2). 
Le choix du corpus de référence n 'est pas dû au 
hasard, la Revue revêt une importance particu­
lière pour qui s'intéresse à l 'éducation physique 
dans la mesure où elle est le moyen privilégié par 
lequel s 'exprime une profession (au sens large, 
c 'est-à-dire, tous ceux qui entretiennent de près 
ou de loin une relation avec cette discipline et le 
sport) du moins jusque dans les années quatre-
vingt. A cette date elle n ' en reste pas moins la 
plus lue par les « hommes de terrain » mais se 
voit concurrencée par des revues plus spéciali­
sées (selon les champs de référence des articles) 
que certains qualifieront de plus « prestigieuses ». 
H o m m e s de ter ra in , p ro fesseurs d ' é d u c a t i o n 
physique et sportive, théoriciens, législateurs..., 
toutes les pe rsonnes ayant à dire sur Г Е Р ont 
écri t dans cet o rgane de l ia ison fondamen ta l 
qu ' es t la Revue EP.S. même si l 'essentiel et la 
complexité de leurs travaux n 'y sont pas entière­
ment développés. 

On comprend, ainsi, qu'elle représente un outil 
d'une grande importance pour la recherche que 
nous menons. Elle est le reflet des époques suc­
cessives qu'elle a traversées depuis 1950. le 
témoin de tendances en harmonie ou non avec 
« l'air du temps », s'engageant même parfois dans 
les débats. Elle nous permet, de mieux cerner ce 
que fut à divers moments l'éducation physique 
pour ceux qui la vivaient et la construisaient. 
Nous pourrons, donc, appréhender les courants 
de la réflexion théorique dans notre discipline, et 
tenter de tracer les grandes lignes des voies em­
pruntées par les différents auteurs pour donner 

une certaine identité à celle-ci. Identité entendue 
au sens d 'une définition de la discipline (ce qui 
fait q u ' u n e chose est différente d ' une autre, ce 
qui la caractérise). 
L ' ana lyse que nous avons menée sur les deux 
cent vingt cinq numéros de la Revue EP.S a sui­
vi une démarche méthodique et quantitative al­
lant du général au plus spécifique. 
Après avoir compté , classé les articles nous en 
avons sé lec t ionné un cer ta in nombre . Ont été 
gardés les art icles de fond (c ' es t -à -d i re de ré­

flexion sur la discipline scolaire qu 'es t l 'éduca­
tion physique et sportive). Nous avons tenté en­
suite de les analyser finement, les disséquer et en 
t irer la subs tance nécessa i re à la formula t ion 
d 'hypothèses de travail. 
Analyse quantitative et analyse qualitative se cô­
toient de près et c'est par l'interaction de ces 
deux procédés que des pistes ont pu être mises en 
avant à partir d'indices fiables (parce qu'objec­
tifs), qui auront l'avantage de dépasser la simple 
opinion, pour prendre valeur de preuve. 
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R É P E R T O I R E G É N É R A L 

Nous avons établi des catégories qu ' i l convient 
de préciser : 
- activités physiques et sportives (APS) : il s 'agit 
des articles spécifiques à un ou plusieurs sports. 
Us contiennent des explications sur le règlement, 
la pédagogie, la didactique, la technique propre à 
une activité et dans l'objectif de l'utiliser dans le 
secteur scolaire. 

- réflexions générales sur l 'EPS : ce sont ceux 
qui apportent une réflexion théorique de fond sur 
l 'éducation physique, 
- EPS à l 'é t ranger : de nombreux articles sont 
consacrés à l 'organisat ion de l 'éducat ion phy­
sique dans les pays étrangers dans une perspecti­
ve historique ou non. 
- organisation de l 'EPS : ils recouvrent le fonc­
t ionnement des é tab l i s sements scola i res pour 
l 'éducation physique en particulier : problèmes 
de coordination, de construction de projets (no­
tamment projet d 'action éducative), articulation 
avec les autres disciplines.... 
- EPS élémentaire : l 'éducation physique à l 'éco­
le primaire ou maternelle a été répertoriée dans 
cette catégorie. 
- r é é d u c a t i o n p h y s i q u e : ce sont les a r t i c les 
concernan t l 'u t i l i sa t ion d ' u n e ce r ta ine forme 
d 'éducat ion physique à des fins de rééducation 
physique pour des enfants à troubles scolaires ou 
handicapés. 
Le détail des articles donne les proportions sui­
vantes. 
Nombre total d'articles dans la revue : 4123. 
Nombre d 'ar t ic les concernant l 'EPS : 864 soit 
20 % : 
- APS : 420 soit 9.4 %, 
- réflexion générale sur l 'EPS : 210 soil 5 %. 
- EPS à l 'étranger : 39 soit 0,9 %, 
- organisation de l 'EPS : 35 soit 0,8 %. 
- EPS à l 'école élémentaire : 130 soit 3,1 %, 
- rééducation physique : 30 soit 0.7 %. 
Plusieurs remarques peuvent d 'ores et déjà être 
avancées. En effet nous pouvons mettre en avant 
le pourcentage d'articles concernant l 'éducation 
physique par rapport au nombre total d'articles : 
20,9 %. C 'es t relativement peu pour une revue 
qui s ' adresse tout par t icul ièrement aux ensei ­
gnants d 'éducation physique. 

77 9r des articles de la Revue sont consacrés au 
phénomène sportif (résultats des diverses com­
pétitions, explication du règlement, de la tech­
nique, exposition des entraînements de haut ni­
veau...). 
L'essentiel des articles (77 % environ) concerne 
donc le phénomène sportif en dehors de la disci­
pline scolaire qu'est l 'EPS. 

A N A L Y S E D E S A R T I C L E S 
D E R É F L E X I O N 

Nous avons retenu les articles portant sur une ré­
flexion générale théorique sur l 'éducation phy­
sique et sportive (discipline scolaire). 163 ont été 
re tenus en raison de l ' intérêt particulier qu ' i l s 
présentaient. Ces articles présentent tous une ré­
flexion générale sur l 'éducation physique dans 
son ensemble. 
Ces 163 articles ont permis de mettre en éviden­
ce les conceptions, propositions et difficultés de 
la discipline selon l 'opinion de personnes éma­
nant de champs différents mais toujours concer­
nées par le problème. 
Il s'agit de présenter l'analyse que font ses au­
teurs de l'éducation physique à travers un mode 
de comptage qui se veut rationnel et tente 

d 'échapper à la subjectivité. Différents thèmes 
ont été retenus pour cerner les propositions di­
verses et pouvoir ensuite les étudier. 

Les auteurs 

Prendre en considération les personnes qui ont 
écrit les articles étudiés présente un grand intérêt. 
On peut ainsi déceler les courants de pensée, et 
en fonction de leur importance, parvenir à déter­
miner qui s ' intéresse à l 'éducation physique et 
par là-même la fait évoluer. 

L 'analyse quanti tat ive met en évidence les au­
teurs (ou groupe d'auteurs) qui ont écrit au moins 
trois ar t ic les : Amica le des anc iens é lèves de 
l 'E .N.S .E .P . (groupe sports col lect i fs) . Pierre 
Arnaud, Jean-Louis Dupuy, Bernard Lapierre, 
Jean Le Boulch, Jean Letessier, Auguste Listel-
lo. Jacqueline Marsenach. Robert Mérand, Pier­
re Parazols. Pierre Parlebas, Claude Pineau. Jus­
tin T e i s s i é . J a c q u e s U l m a n n . P i e r r e V a y e r . 

Certains courants se dessinent déjà dans des pé­
riodes particulières : le courant de l 'évaluation 
de la valeur physique entre 1950 et 1965 ( P a r a -
zo l s . Le tess i e r . D u p u y ) . la mé thode spor t ive 
entre 1955 et 1960 (représentée dans la revue par 
J. Te i s s i é ) . le courant p s y c h o m o t r i c i e n en t re 
1960 et 1975 (Vayer , Lapierre , Le Boulch) , le 
courant de l 'action motrice entre 1960 et 1975 
(P. Parlebas) . le courant sportif de la F .S.G.T. 
en t re 1965 et 1985 (Fédé ra t i on g y m n i q u e et 
sportive du travail. Marsenach, Mérand). 

Nous verrons qu ' i l s ont eu pour la plupart, une 
importance certaine dans l 'évolution de l 'éduca­
tion physique, et. par leur conception particuliè­
re, ont contribué, souvent dans des voies diffé­
rentes, à la recherche d'identité de la discipline. 
Un autre critère a retenu notre attention : c 'est ce­
lui des professions. En effet, sachant que les au­
teurs étudiés ont écrit les articles de fond de la 
Revue EP.S. on peut s ' interroger sur leur rôle au 
sein de la discipline. 

Parmi les auteurs re tenus , vingt-sept sont des 
professeurs d ' é d u c a t i o n phys ique et sportive 
(sans compter les groupes tels ceux de l 'Amica­
le et de Corbeil), onze appartiennent au corps des 
inspecteurs au moment de l 'écriture des articles 
huit exercent une autre profession (médecin, pro­
fesseur à l 'université dans une autre discipline 

p sycho logue . . . ) . L ' e n s e m b l e des p ro fesseurs 
d ' éduca t ion physique domine donc et ils sont 
particulièrement actifs dans les réflexions théo­
riques de leur discipline, ils participent pleine­
ment à son développement. 
Pour plus d ' informations, considérons l 'évolu­
tion de la nature des professions des auteurs de 
ces ar t ic les-clés à t ravers la pér iode allant de 
1950 à 1990 : 

- entre 1950 et 1980 : 20 enseignants d 'EPS 
2 inspecteurs 
7 autres professions 

- entre 1980 et 1990 : 8 enseignants d 'EPS 
9 inspecteurs 
4 autres professions 

Comme nous l 'avons déjà fait remarquer les ar­
ticles de fond de la Revue EP.S sont écrits pour 
la majorité par des enseignants d ' E P S . Cepen­
dant depuis les dix dernières années il semble 
que ces articles le soient davantage par le corps 
des inspecteurs rattachés à notre discipline. 
Le foyer de réflexion se serait-il déplacé ? Nous 
pouvons observer une modification récente de 
l 'un ivers réflexif de la discipl ine dont les im­
pacts sur la nature des préoccupations seraient à 
étudier. 

Classification 

L'analyse du contenu des articles nous a permis 
de les classer en quatre catégories suivant l 'opi­
nion générale formulée à propos de l 'éducation 
physique du moment : 
- la première catégorie rassemble les articles qui 
témoignent d 'un mécontentement à l 'égard de 
l 'éducation physique. Les auteurs y soulèvent les 
problèmes de la discipline et font preuve d 'une 
certaine inquiétude à son sujet : 50 articles, 30 % 
du total, 
- les articles desquels émanent des propositions 
plus ou moins concrètes pour transformer l 'édu­
ca t i on p h y s i q u e son t r a s s e m b l é s dans ce t t e 
deuxième catégorie . Les voies de changement 
considérées sont nombreuses et plus ou moins 
développées : 85 articles. 52 % du total. 
- dans la t ro is ième catégor ie , cer ta ins auteurs 
tentent de donner plus de poids à l ' éduca t ion 
physique en la justifiant, en réaffirmant son utili­
té et sa place dans le cadre de l 'éducation : 19 ar­
ticles, 11,6 % du total. 
- enfin, la dernière catégor ie concerne les ar­
ticles qui n 'émettent aucune critique sur la dis­
cipline et s ' inscrivent dans ses caractéristiques 
du m o m e n t sans aspec t nova teu r : 9 ar t ic les . 
5,5 % du total. 
On peut noter combien sont importants les effec­
tifs se rapportant aux deux premières catégories. 
L'histoire de l 'éducation physique laisse percer 
un certain malaise. 
Afin de préciser les pér iodes par t icul ièrement 
sensibles, nous allons tracer les graphes de l 'évo­
lution de la quantité des articles des deux pre­
mières catégories sur trente ans, de cinq années 
en cinq années (fig. 1 ). 
L 'é tude rapide de ces deux graphes met en évi­
dence deux pics et une chute assez brutale : 
- un premier pic dans la période 1965-1970. 
- un second dans la période 1980-1990, 
- une chute à partir des années 1970. 
11 semble donc que la pér iode compr i se entre 
1965 et 1970 et la période contemporaine soient 
particulièrement sensibles (pour les critiques) et 
productives alors que les années soixante-dix se 
présentent comme une période de latence. Nous 
analyserons ultérieurement plus finement ces va­
riations en nous penchant sur le contenu des ar­
ticles. 
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Sous-catégories 

Les thèmes énoncés étant généraux et recouvrant 
un grand nombre d 'a r t i c les et de sous - thèmes 
différents, il s 'est avéré utile de les préciser et de 
les classer à partir d 'une analyse de contenu. 
Seules les deux premières catégories retiendront 
notre attention. 
Les articles de la première catégorie sont ceux 
qui e x p r i m e n t un m é c o n t e n t e m e n t m a r q u é à 
l 'égard de l 'éducation physique. 

Les reproches faits à la discipline dans son en­
semble s 'art iculent autour de six points princi­
paux : 

- son manque de recherche et de progrès en ma­
tière pédagogique et didactique (12 articles dont 
5 concernant l ' éva lua t ion , 4 la notion de pro­
gramme (3), 3 les finalités, 2 les objectifs, 3 les 
contenus, 1 les méthodes pédagogiques. 2 la di­
dactique générale). 

- son éclectisme (20 articles, pluralité et émiette-

ment des méthodes, des techniques employées et 
des référents théoriques fondateurs). 
- son empir isme (4 articles sur le manque de ré­
férences scientifiques sérieuses et rigoureuses). 
- l ' a m a l g a m e souvent réal isé entre le sport et 
l 'éducation physique (5 articles), 
- sa position en marge du système éducatif (4 ar­
ticles). 
- sa formation professionnelle ( 1 article). 
Les propor t ions ne sont pas ident iques : c ' es t 
l 'éclectisme de l 'éducation physique qui semble 
le plus marquer les esprits. 
Para l lè lement aux reproches ou prob lèmes de 
l 'éducation physique mis en avant, des solutions 
sont apportées : 
- dans le sens d 'une organisation pédagogique et 
didactique (34 articles dont 19 pour l 'évaluation. 
9 pour le programme). 
- d 'une rationalisation de notre discipline (32 ar­
ticles concernant de manière générale la volonté 
d 'une plus grande rigueur dans la démarche et les 
recherches en éducation physique et parfois une 
référence plus marquée aux différents c h a m p s 
scientifiques). 
- d 'une unité de ses champs méthodologiques et 
t héo r iques (11 ar t ic les en réponse au cons ta t 
d 'éclect isme), 
- de l ' in t roduct ion du sport en éducat ion phy­
sique (8 articles), 
- d 'une meilleure intégration de l 'EP à l 'éduca­
tion générale (7 articles), 
- d 'une transversalité entre les différentes tech­
niques enseignées (10 articles). 
La voie de transformation privilégiée semble être 
celle de la didact ique et de la pédagogie (avec 
une p rédominance des ques t ions sur l ' évalua­
tion). 
L ' e n s e m b l e des points soulevés var ie dans le 
temps et ne reçoit pas le même écho suivant les 
époques. Il nous est apparu intéressant de mettre 
en évidence l ' évolut ion des préoccupat ions de 
1950 à 1990 afin de déceler le changement des 
priorités de l 'éducation physique (fig. 2). 
L'étude r a p i d e de ce s c o u r b e s p e r m e t de se 
rendre compte d ' emblée , de leur simili tude de 
forme. Ce sont des courbes à deux sommets sé­
parés par une profonde chute. 
Il semble que, quels que soient les thèmes évo­
qués , deux pér iodes d 'ac t iv i té soient mises en 
évidence : l 'une antérieure aux années soixante-
dix et l'autre p o s t é r i e u r e aux années qua t r e -
vingt. La première est plus prononcée que la se­
conde. 

Cette observation vient renforcer celle effectuée 
lors de l 'analyse de l 'évolut ion temporelle des 
catégories 1 et 2. Une période de chute brutale 
dans les années soixante-dix est caractéristique 
de toutes les courbes . Nous nous p roposons à 
présent de nous pencher sur ce moment de laten­
ce pour caractériser la nature des articles alors 
écrits dans la Revue EP.S. 

La période de latence 

Les articles parus dans la Revue EP.S sur cette 
période de dix ans sont les suivants : 
- articles sur des sports sans référence à l 'éduca­
tion physique : 70, 
- articles de fond sur le phénomène sportif (droit, 
art, sociologie, presse, histoire, sondages...) : 27, 
- dossiers sur le tiers temps pédagogique (école 
primaire) : 51 articles, 
- articles concernant le rythme, la danse, la créa­
tivité : 22, 
- articles sur les techniques douces (eutonie, re­
laxation, yoga) : 7, 
- articles sur la non-directivité : 2. 

Fig. 1 : Graphes fréquentiels des articles 
de la première et de la deuxième catégorie 

Fig. 2 : Graphe fréquentiel de certaines 
sous-catégories 
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Les articles sur le sport (70 + 27 = 97) prennent 
une grande importance dans la Revue et tradui­
sent certainement l 'intérêt d 'une profession pour 
le phénomène sportif à l 'heure où ce dernier est 
introdui t de façon officielle dans les séances 
d 'éducation physique. 
Une autre tendance, totalement différente, se dé­
tache, c 'est celle des techniques douces, de l 'ex­
pression corporelle et de la non-directivi té qui 
forment un ensemble assez homogène et repé-
rable. L ' inf luence de mai 1968 n 'est certaine­
ment pas sans peser sur l 'éducation physique de 
ce moment précis. Un nouveau courant se dessi­
ne : celui de l 'expression corporelle. 

Auteurs et catégories 

Nous avons déterminé des catégories dans les­
quelles les articles de fond de la Revue EP.S ont 
pu être c lassés . Nous avons également mis en 
évidence les auteurs de ces articles. Nous pou­
vons croiser ces deux cri tères afin de montrer 
dans quelles catégories s ' inscrivent chacun des 
auteurs ou groupe d 'auteurs, sachant que certains 
sont à cheval sur plusieurs d 'entre elles. Nous les 
avons classés par tendance afin d'être plus claire 
et de tracer déjà les voies d ' une interprétation 
possible. 
• Le courant de la valeur physique regroupant 
J.-L. Dupuy, J. Letessier. P. Parazols reproche à 
la discipline son manque de rigueur et de propo­
sitions en matière pédagogico-didactique et pro­
pose des solutions dans ce domaine essentielle­
ment basées sur une réflexion sur le travail par 
groupes (groupes homogènes) et sur des outils 
d 'évaluation (épreuves-tests, barèmes). 
• Le courant de la méthode sportive de J. Teissié 
reproche à la discipline son éclect isme dû à la 
pluralité des méthodes d 'éducat ion physique et 
propose une rationalisation de l 'enseignement de 
l ' E P S (organisa t ion, planif icat ion r igoureuse) 
avec une introduction du sport dans les leçons. 
• Le courant psychomoteur représenté par B. La­
pierre. J. Le Bouleh (ce dernier se situant un peu 
à part au niveau de la densité de ses travaux sur 
la discipline mais dont les idées générales s ' intè­
grent dans l ' ensemble du courant ) reproche à 
l 'EP son empir isme, son manque de références 
scientifiques et propose une rationalisation du 
champ théorique de la discipline ainsi que de ces 
procédés et une plus grande unité de son champ 
conceptuel. 
• Le courant de l 'action motrice de P. Parlebas 
reproche à l 'EP son éclectisme et son empirisme 
et propose une plus grande rationalité et unité 
dans les procédés et le champ conceptuel de la 
discipline à l 'aide d 'une transversalité basée sur 
les universaux. 
• Le courant FSGT avec R. Mérand. J. Marsenach 
et les différents groupes dans lesquels nous les 
retrouvons reproche essentiellement à la disci­
pline son éclectisme et propose une introduction 
du sport, des éléments concrets de type pédago-
gieo-scient i f ique axés no tamment sur les mé­
thodes d 'enseignement et l 'évaluation. 
• En dehors des courants proprement dits qui se 
dessinent ici assez distinctement, on peut relever 
deux autres groupes. 

Celui des professeurs d 'EPS sans appartenance 
particulière qui reproche dans l 'ensemble à l 'EP 
son éclectisme (au niveau des procédés notam­
ment) et propose des moyens pédagogiques por­
tant sur une définition des contenus, leur ensei­
gnement, leur évaluation. 
• Et enfin celui des inspecteurs de la discipline 
reprochant à l 'EP ses lacunes d 'ordre pédagogi­
co-didactique et proposant des solutions adap­
tées essentiellement basées sur une réflexion sur 
les objectifs, les contenus (la notion de program­
me apparaît dans ce groupe) et l 'évaluation. 

La définition de l'objet 

Afin de compléter notre étude, n o u s n o u s 
sommes penchées sur un thème particulièrement 
intéressant : la notion d 'objet . Par celle-ci , on 
peut mieux cerner ce que chaque auteur entend 
par éducation physique et l ' identité particulière 
qu ' i l lui donne , pu i sque celui -c i la définit en 
mettant en évidence l 'enjeu de la discipline (ce 
sur quoi elle porte, ce qu 'e l le étudie, cherche à 
comprendre et à transformer). 
Les objets de l ' éduca t ion phys ique sont mul­
tiples selon les auteurs, passant d 'un concept tel 
que celui de corps, de valeur physique, à un autre 
flou et large comme celui de mouvement ou d' in­
dividu (personnalité), (ce dernier ayant le mérite 
de vouloir rompre avec le dualisme sous-entendu 
par les deux premiers) en passant par la notion de 
ca r ac t è r e plutôt o b s o l è t e . D'autres, i ssus du 
champ de la psychologie en portent l 'empreinte : 
comportement moteur, conduite, conduite motri­
ce, ce dernier recouvrant un champ qui pourrait 
sembler spécifique par rapport au domaine qui 
nous intéresse. 

Enfin la notion de sport ou d ' A P S . comme objet 
de l 'éducation physique déplace le centre d ' inté­
rêt de cette dernière en dehors du sujet lui-même 
pour s 'o r i en te r vers le con tenu à t ransmet t re . 
Une analyse quantitative nous montre que trois 
types d 'objets arrivent en tête quant au nombre 
d'articles dans lesquels ils apparaissent : 
- l ' individu conçu comme un tout 
- la conduite motrice 
- les APS. 
Chacun d 'eux s 'étale dans le temps, notons tout 
de même que pour le dernier il semble surtout 
présent dans les années soixante, soixante-dix. 
On peut, pour chaque objet, distinguer un groupe 
particulier d 'auteurs le défendant ; ces groupes 
carac tér i sen t ainsi des pos i t ions différentes à 
propos de l 'éducation physique. 
• Individu conçu comme un tout : 
- les part isans d ' u n e éducat ion tradit ionnelle : 
Marchand. Ganancia, Seurin 
- les p s y c h o m o t r i c i e n s : Vaye r , Lap ie r r e , Le 
Boulch. 
• Conduite motrice : 
- le courant praxéologique et ses sympathisants : 
P. Parlebas, R. Delaubert (occasionnellement). 
- les instances institutionnelles : C. Pineau, ins­
pection générale. 
• Les APS : 
- le courant sportif FSGT : de Rette. Amicale 
(groupe sports collectifs) R. Mérand. J. Marse­
naeh. 

Il apparaît donc que chaque groupe défend une 
conception de l 'éducat ion physique différente, 
distinguant par là-même des objets différenciés 
et cherchant une voie d'identité particulière à la 
discipline. 
Il est à noter que le concept d'objet même s'il est 
sous-jacent à de nombreux discours n ' occupe 
pas une place centrale dans la discussion et la ré­
flexion de certains courants. Sa détermination ne 
semble, alors, pas centrale et n'apparait qu 'en fi­
ligrane. 

C O N C L U S I O N 

Nous pouvons avancer p lus ieurs r emarques à 
l ' issue de cette analyse. 
Un premier point a retenu notre attention : c'est 
le grand nombre d'articles mettant en évidence 
les problèmes de la discipline. Il semblerait donc 
que l 'éducation physique ne soit pas parvenue à 
une maturité lui garantissant une reconnaissance 
par ses pairs et sur la scène de l ' école . En re­
vanche, elle paraît être un vivier de préoccupa­
tions, de doutes, de critiques qui se lon les 
courbes, et malgré une petite période de latence, 
la poursuivent de façon endémique. Dans cette 
seconde moitié du vingtième siècle l 'éducation 
physique en est encore à se chercher. Elle est, 
ainsi , un foyer de réflexions et d ' innova t ions . 
Les vo ies e m p r u n t é e s sont d ive r se s , nous en 
avons dénombré cinq : l 'axe de la pédagogie et 
de la d idac t ique , l 'axe de la rat ional i té , l ' axe 
sportif, celui de l 'unité et enfin celui de la trans­
versali té. Certains semblent prévaloir (notam­
ment la pédagogie et la didactique) et tous va­
r ient en fonc t ion de l 'époque é t u d i é e et des 
auteurs ou courants. 

C'est donc dans ces cinq voies que l 'éducation 
phys ique s 'o r ien te pour acquér i r une ident i té 
propre dont son histoire reflète la quête . Cer­
taines seront prometteuses, d 'aut res débouche­
ront sur des impasses, une étude approfondie de 
chacune d'elles serait nécessaire pour compléter 
notre réflexion. 
L 'ana lyse nous a. enfin, permis d 'appréhender 
les grands courants de la discipl ine pour cette 
deux ième moit ié du 20e s iècle : le courant de 
l 'évaluat ion de la valeur physique, la méthode 
sportive représentée notamment par J. Teissié, le 
courant de la F.S.G.T., le courant de l 'action mo­
tr ice , le courant p s y c h o m o t e u r et no tamment 
J. Le Boulch, le courant de l 'expression corpo­
relle, sans oublier l 'éducation physique officiel­
le qui représente, au niveau des idées, une orien­
tation particulière. 

Cécile Collinet 
Professeur d 'EPS agrégé. 

INSEP. 
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